
RECAUTIONS

Citoyens d’Ottawa, n’allez pas croire 
que l’été est passé.

11 nous faut compter a. oc les mois d'août 
et septembre, et la loi dos compensations 
nous permet do croire que ces deux mois 
seront très chauds.

Préparons-nous donc.

Une coiffure fraiche est absolument né­
cessaire au système humain affaibli.

Heureusement que mon assortiment de 
chapeaux on paille et heaumes est assez 
grand pour satisfaire à toutes les de­
mandes.

Prix réduits.

R. J. DEVLIN.

REVUE COMMERCIALE ft Tl PHEMIEHE I TG'illlllEn consultant notre tableau dans 
une autre colonne, nos lecteurs 
constateront des changements 
portants survenus dans les prix du 
marché pendant la dernière se­
maine.

Il y a eu baisse notable sur la 
farine, le bœuf, le beurre, les œufs, 
les pommes de terre, les poulets, 
et hausse sur le foin, le blé-d’inde, 
l’avoine et le sarrasin. Nos mar 
chés sont toujours bien pourvus 
de produits. Quelques lots de 
pommes de terre ont été vendus à 
aO cents la poche.

A la suite des prix du marché 
d’Ottawa nous donnerons a l’avenir 
un tableau des prix du marché de 
Montréal et de Chicago et nous 
ferons connaître en temps utile les 
fluctuations importantes qui pour­
raient survenir.

Sur le marché de Montréal les 
affaires sont assez actives en épice­
ries et il serait difficile qu’il en fut 
autrement en présence des prix si 
bas de la plupart des articles.

Les sucres ont été en grande 
demande et les vertes ont réduit 
les stocks à la production journa­
lière des raflineurs.

Les granulés se cotent de 6fj à 7c 
par livre, et les sucres blonds de 5£ 
à 64 selon qualité. Les sirops sont Nvant acheté pour une valeur de 
actifs de 25 à 35c. Quant aux me- j 813,000 de marchandises endomma-
lasses elies sont presquinvendables, î gées par le feu et l’eau dans le ma- 
les quantités sur place étant forljgasin de gros de MM. 
considérables. Les barlades sont SKELTON, FRERES & CIE.,

MONTREAL.
A ENVIRON

25 cts DANS LA PIASTRE
Aous vendons aujourd’hui tout 

le fonds à beaucoup moins que la 
moitié du prix.

Conditions Comptant ou payable 
sur livraison.

Iîm-

SOVS LES AUSPICES BT AU PROFIT DK

L’ASSOCIATION MLTLlLIÆ
CATHOLIQUE

Section 29, d’Ottawa
Par les trains réguliers dos chemins do fer 

CANADA ATLANTIQUE, le GRAND 
TRONC ou les RATEAUX de la 

COMPAGNIE du RICHELIEU

DEPART

12 18 & 19 AOUT
COURANT.

Montreal et Hptonr $ 3.50 
5.00 

13.5 ^
Quebec
Chicoutimi

<lo
«lo

BILLETS BOBS POUR 15 JOURS 
BILLETS pour 30 JOURS 

#1.00 Extra.
Billets en vente par

M. Chas Desiardins,
BUREAUX î

Edifice «le l’hôtel RiiN#ell, rne 
Sparks. Ottawa.

FEU! FEU! FEU!
rnr feu de $13,000

GRAMDE

EXPOSITION MIMDltenues de 30 à 32c par gallon, les 
Porto Rico de 26 à '27 et les Cuba 
à 25c.

Les thés sont également deman­
dés et par petits lots se placent à 
prix fermes. Japon commun de 
12 à 16c. Bon à fin 24 à 30c par lb.

Les cafés sont calmes, mais les 
quantités sur place sont réduites. 
La demande est lente. Moka, 26£ 
à 29c, Java, 18 à 20c, Jamaïque,'13 
à 14c, Ceylon, 14 à 22c, Rio, 13 à 
15c par lb.

Les épices sont calmes, poi 
noir 18, poivre blanc 28£, piment 
8 à 9£c, clous de girofle 18 à 24c par 
livre.

188 1-MONTRE AL-1884
Du S au 13 Septembre

$25,000.00 de PRIMES 
AGRICULTURE ET INDUSTRIEUN SEUL PRIX

BRYSON, tiRAllAM & tic., Magnifique terrain et bAtisses splendides 
pour installer le bétail vivant, les articles 
fabriqués, les instruments et outils aratoires 
et les machines en mouvement.

Grande exposition internationale do 
chiens.

L'exposition sera complète depuis le 5 
septembre au 13 du même mois, et sera ou­
verte jusqu'à 10 heures du soir chaque jour.

Billets a prix réduits offerts par toutes les 
principales compagnies de chemins de fer 
et do bateaux à vapeur.

Pour plus amples informations, s’adresser 
aux soussignés.

S. C. STEVENSON,
GEO. LECLERC,

Secrétaires-conjoints.
St G ibriol, Montréal

153 et 1541. rue Njmrks.

CUEILLETTES DU REPORTER

Le magistrat de police U’Gara 
est de retour de Orchard Beach.

Les travaux du canal d’égoût de 
la rue Bank seront terminés au­
jourd’hui.

Le bazar pour venir en aide à 
l’hospice Saint Charles aura lieu 
prochainement.

Près de 400 personnes ont pris 
part à l’excursion au clair de lune 
a bord du Peerless, hier soir.

Trois barges chargées de briques 
sont arrivées au bassin du canal 
Rideau, hier soir.

C’est ce soir, qu’a lieu l’excur­
sion au clair de lune df s dragon^ 
de la Princesse Louise par le vapeur 
Peerless.

Le blé d’inde a fait son apparition 
sur le marché de la basse-ville, ce 
matin, et se vendait 50 cents la 
douzaine.

Assemblée générale de l’Union 
SaintJoseph, ce soir. Tous les 
membres devront s’y rendre. Affai­
res très importantes.

Tous les soirs des gamins se réu­
nissent au coin de la rue Dalhousie 
et s’amusent à insulter les passants. 
La police devrait remédier à cet 
état de ch ses.

•1 août—lm

PEROU
Lundi soir, le 28 juillet dernier, vera dix 

heures, un cheval a poil brun, ayant une 
marque sur la hanche gauche. La personne 
qui le trouvera et qui en donnera avis'à 
M. Jolicœur, boucher, étal No. 21. marché 
By, sera généreusement récompensée.

VIEUX DE 54 ANS

& 60. L’ElixiR
Végétal Balsamique

Ménagère Demandée
On demande, au No. 230, rue Principale, 

Hull, une ménagère bien recommandée. De 
bons gages seront payés.

29 juillet 1883. iV H. DOWNS
A subi une épreuve 

QUATRE ANS, et a été 
meilleur remède contre les

de CINQUANTE- 
reconnu comme leLOTERIE NATIONALE

Rhumes, la Toux, la Coque 
lue lie et toutes les maladies 

des Poumons.
DE COLONISATION

( Fondée sous T autorité de CAcle de 
Québec, 32 Vict. ch. 36.)

M. le curé A. LABELLE, Directeur.
S. E. LEFEBVRE, Secrélaire.
C. H. A. eUIMOND, Agent-(lén^t al.

$50,01)0,00
LOT ; Un im- 
a’une valeur de..$10,00o,00

Et 1,930 autres lots,

PRIX du BILLET $1.00
Un escompte de 5 p. c. est accordé sur 

10 billets, 10 p. c. sur 50 billets et 15 f. c. 
sur 100 billets.

Pour plus amples informations, voir lo 
Prospectus, ou s’adresser au Bureau,

PRIX
25 cts. et 61.00 la Bouteille.

VENDU PARTOUT, et par
c. O. DACIER, Ottawa.

14 mal lan

CONSOMPTION GUERIEValeur de<* lots 
OKOS

m uble

Une bagarre s'est engagée, hier 
soir, au coin des rues Water el 
Dalhousie, entre trois individus 
bien connus de la police. Plusieurs 
vitres ont été brisées dans la vi­
trine de l’épicerie de M. Routhier.

L’ouverture du bazar de Hull 
pour venir en aide à la magnifique 
bâtisse de l’œuvre des jeunes gens 

heures Les

Un vieux médecin, retiré de la pratique, 
ayant obtenu d’un missionnaire des Indes 
Occidentales la recette pour la composa 
tzon d’un remede végétal pour la guéri­
son prompte et permanente de la Con­
somption,des Bronches, Catarrhe,de l’aslh 
me, et de toutes les maladies de la gorge 
et des poumons, aussi un remède sûr d 
radical pour la débilité générale et toute? 
les maladies nerveuses, après en avoii 
éprouvé les merveilleux eflets de guérisoi. 
dans des milliers de eus, sent qu’il es de son 
devoir de le faire connaître à ceux qui soui- 
frent. La recette avec je s directions com­
plètes pour la préparer et obtenir de bons 
résultats sera envoyés gratis à tous ceu 
nui on feront la demande. Adressez av< < 
timbre poste el nommant ce journal, au l»r 
J. C. RAYMOND, 164 rue Washington. 
Brooklyn, N. Y.

31 jan. 84

aura lieu jevdi soir à 7 
citoyens de Hull s’efforceront, nous 
en sommes certains, de seconder le 
Révd Père Harnois dans ses efforts 
pour faire réussir ce bazar et mener 
à- bonne fin une entreprise aussi 
louable et aussi patriotique. Le 
corps de musique de Hull assistera 
tous les soirs au bazar.

No. 17, PLACE D’ARMES,
MONTRÉAL.

sar On demande des sous-aeents. "M*
6 Juillet 1 an1 n>

PERDU
Depuis mardi 8oir, à partir du coin des 

rues St. André et King jusqu'au coin de la 
Dalhouaieot York, un paquet contenant 

une montre en or, un médaillon et une ba­
gue. La personne qui remportera ces a ti­
des chez Mme Alex. Laprade, au No. 307 

Dalhousie, sca généreu-cment récom»
] i(‘ Il Set*.

NOUVEAU MAGASIN

PEINTURE. TAPISSERIE, VITRES
ET DE DECORAI!UN 

Lo. 208, Rue DALHODSIE, Ottawa
TENU PAR

GEO. PHILBERT
Propriétaire

M. GEO. PHILBERT. se charge 
•ommande que l'on voudra bien lui 
'rix très modérés et ouvrage garanti. 
Les marchands de la ville et de 

priés d’aller lui 
d’acheter aill

de toute 
donner.

rendre uneagn<

0E0. PHILBERT.
08, RUE DALHOUSIE.
Il fév 1884

AU CLERGE

(TTAWA PLATING WORKS
[■'jute espècee d'ornement. d'église, tels que 

1 SES,
CALICES,

PATENES,
CIBOIRES,

CRUCIFIA,
OSTENSOIRS,

BURETTES, 
ENCENSOIRS 

CHANDELIERS, 
t autres ornements d’autels.

< 'allées et Ciboires dorés au 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de me genre à Ottawa

J. F. G ARROW,
170, RUE sRARKS

Uttawa, 29 janvier 1883» la.

E. VEZIYA
itïJOLTIER et HORLOGER

No, 536, Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L'AN

Assortiment complet de Bagues..
Epingles, Boucfee d’oreilles. M 

en or et en argent

A MOITIÉ prix;
ge fait à ordre sous le plus court 
délai à des prix modérée.

AGENT pour la célèbre montre \\ auLax

Anneaux

E. VBZItTA.
Parle voisine Un VARIKTV i.ai !..

1er dec, two

d’avoir un aqueduc dispendieux, il 
est facile, à très peu de frais, de 
faire un conduit qui apporterait 
dans un réservoir l’eau de la rivière 
Ottawa prise en haut des Chutes.

Nous voyons par les journaux 
que la municipalité de la Baie St- 
Paul, comté de Charlevoix, vient 
de donner un contrat à deux de ses

LE CANADA

Ottawa et Hull, 5 Août 1884

QUESTIONS DU JOUR

UN ACTE ILLÉGAL habitants pour la construction d’un 
tuyau, partie en bois, partie en 
pierre, qui apportera l’eau au centre 
du village La ville de Hull est- 
elle incapable ée suivre cet exem­
ple ?

La subdivision des quartiers de 
la ville proposée par le comité 
spécial du conseil est toujours le 
sujet de l’attention des citoyens. 
Les requêtes adverses à cette sub 
division se signent avec rapidité, 
et nul doute que le lieutenant- 
gouverneur voyant cette expression 
bien claire de l’opinion publique, 
y regardera à deux fois avant 
de sanctionWêr le projet du comité.

L’action de ce comité, d’ailleurs, 
est illégale du commencement à la 
fin. Dans un précédent article, 
nous avons démontré que eette 
division des quartiers de la ville 
11e peut avoir lieu que si elle est 
sanctionnée par Ils deux tiers des 
memtp'es du conseil de ville.

Ceux qui sont favorrbles au 
projet de division rétorquent que 
le conseil s’est dessaisi de tous ses 
droils par la motion nommant le 
dit comité et que celui-ci n’est au­
cunement tenu de faire rapport au 
conseil.

Mais c’est justement là où e t 
l’illégalité principale. Il y a un 
article des règlements du conseil 
de ville, le 33ème, qui dit :

Tous comités permanents et spé­
ciaux auxquels des questions sont 
déférées, devront “dans tous les cas” 
taire rapport par écrit de leurs dé­
cisions, et te.l rapport devra être 
signé par la majorité des membres 
du comité, et aucun rapport 11e sera 

s'il n’est pas signé.
La règle est bien claire, et si le 

conseil voulait ne pas s’y confor 
mer dans ce cas spécial c’était son 
devoir de suspendre préalablement 
telle règle. Mais c’est ce que les 
instigateurs de la subdivision n’ont 
pas osé faire de crainte de dévoiler 
leur jeu.

Mal leur en a p is, car aujour­
d’hui leur jeu n’en est pas moins 
dévoilé, et tout ce qu’ils pourraient 
faire à propos de cette division est 
entaché d’irrégularité et peut être 
détruit par les cours de justice.

L’eau que certains porteurs pui­
sent dans la rivière est loin d’être 
toujours propre. Nous en avons 
vu descendre cheval jusqu’au ven 
tre dans la rivière, et le conducteur 
puiser auprès l’eau encore tonte 
brouillée et contenant les saletés de 
l’animal.

Avec un réservoir dans la ville 
et une pompe qui pourrait s’y 
adapter à peu de frais, les porteurs 
d’eau seraient tenus d’aller s’appro­
visionner là, la ville en retirerait 
un certain bénéfice et ms vendeurs 
d’eau eux-mêmes préféreraient ce 
mode au mode actuel qui les oblige 
souvent à faire la lutte avec le 
bran de scie avant de pouvoir at­
teindre l’eau.

Aux citoyens d’agiter la question. 
11 y va de l’intérêt général et de la 
santé publique.

PETITES NOIES
M. H. Giroux, Montréal, vient de 

réunir en brochure les discours 
éloquents qui ont été prononcés 
tant au congrès national qu’au 
banquet, lors des fêtes de la Saint- 
Jean Baptiste, à Montréal, et les a 
frit suivre d’une description com­
plète de toutes les fetes. Ge recueil 
forme un beau volume de près de 
deux cents psges, petit texte, et ne 
se vend que 25 cents.

Parmi les noms des employés du 
service civil qui ont subi avec suc­
cès des examens sur des sujets 
facultatifs, nous voyons avec plaisir 
ceux de MM. N. Larochelle, God- 
froi Marsan, Jos. N Ralté, et Joseph 
Bollard.

M. Larochelle a subi les examens 
sur la composition en anglais, la 
tenue des livres, et l’analyse ; M 
Marsan sur la composition anglaise 
et l’analyse, et MM. Rattéet Bollard 
sur la tenue des livres.

reçu

Un nommé Cushman, commis 
payeur dans une banque de l’Etnt 
de Providence, a signé le nom 
d’une autre personne sur un chè­
que de $100 et s’est enfui en France. 
Gomme c’était un faux le traité 
d’extradition couvrait le cas et le 
coupable .a été ramené aux Etats 
Unis pour subir son procès* Mais 
s’il s’était approprié un million de 
dollars d’une autre manière il au­
rait pu rire de ses victimes, parce 
que les traités des Etats-Unis ne 
couvrent pas les détournements de 
fonds. Ne serait-il pas temps pour 
nos voisins de faire une révision 
de leurs traités d’extradition.

UNE QUESTION D’HYGIENE

Les citoyens de Hull ne parais 
sent pas s’inquiéter suffisamment 
des dangers qui menacent la ville 
au point de vue hygiénique.

Une trop grande confiance dans 
l’éloignement du choléra peut être 
fatale. Il ne faut pas oublier, que 
la malpropreté dans les cours, dans 
les maisons et dans les rues, où les 
porcs se promènent comme le com 
mun des mortels, peut engendrer 
pendant les chaleurs de l’été le 
choléra ou autres maladies conta 
gieuses, qui avec l’aide de l’eau 
presque coriompue que les porteurs 
débitent,. feraient de grands ta 
vages

Gette question de l'approvision­
nement d’une bonne eau potable 
devrait être résolue immédiate 
ment. Il sera trop tard de s’en oc­
cuper lorsque la maladie aura fait 
son apparition.

Pourquoi le conseil ne s’occupe 
rail il pas de la question immédia 
temenl ?

On nous répondra que les fonds 
manquent. C’est vrai ; nous savons 
que la caisse municipale ne regorge 
pas de deniers, mais nous savons 
yussi que s’il n’est pas possible

NOYADE

Hier soir, vers ciuq heures, un 
cocher de place nommé McDonald, 
et domicilié rue York, est tombé à 
l’eau en voulant traverser une 
glissoire des Chaudières sur un 
madrier qui n’était pas solide. Le 
courant l’a emporté immédiatement 
dans la rivière. Deux jeunes gens 
du nom de Jolicœur qui étaient 
avec McDonald sont partis immé­
diatement avec une embarcation 
pour lui porter secours au bas de 
la glissoire, mais ils ne purent re­
trouver ses traces. Les recherches 
se continuent.

L’insppcteur des marchés, M. O. 
A. Rocque, a demandé au conseil 
qu’un constable soit tenu constam­
ment sur les marchés pour main 
tenir l’ordre.

Payable d’avance, par an. .83*
do quatre mois.. 1.00

do nn mois.........  0.26

EdL Hebdomanalre, par an- 1.00

ABONNES! EST

LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, Propriétaire “RELIGION ET PATRIE” F. MOFFET, Secrétaire de la rédaction et administrateur

LE CANADA annonces;

Première insertion, par ligne...80.10 
Tons les jours-.......
Trois fois par semaine 
V'mufoIs U semaine..
A long terme, conditions spèo’alee

0.0*
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Laisse Ottawa.... 15

Arr. à Montréal... 40

Laisse Montreal.. 00

üArrive à Ottawa.

F EJ M £•; Z 
1ÆS CIGr aRBS

CABLE
ET

MANUFACTURÉS PAR

S. DAVIS & FILS
MTRE1L.

3 déc.

Sirop des Enfants du Dr Godent
Ce sirop est prépa 
rée avec l’approba­
tion des professeur: 
de l’E oie de Méde 
cine «•* de Ohiruv 
gie de Montréal 
F '• ulté de Médeci 

E3; ■" de l’Universit H! in Collège Victo 
tjf/ria.
S8y Le sirop des en 
w/ fan ta est supérieu 
Y à toutes les prépa 

calmante 
offertes aux mère, 

de famille pour conserver la santé de leun 
enfants ; il peut être donné avec la plut 
grande confiance aux enfants dans les ch; 
suivants : Colique. Diarrhée, Dvssenteru, 
Dentition douloureuse, insomnie, Touï. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop ud Dr Godbrrb e* 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Ktatr

25 <1*. LA BOUTEILLE,
iSenl proprietaire,

B. E. McGALE,

m?
;

'•éSm% rations

Unis
PRIX,

Chimiste.
Mont)

in883.

LES CELEBRES CHARS PALAIS

CALUMET. LACHINE Ef CARILLON
Trois des plus riches chars en Amérique, 

sont attachés aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

En connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali ­
fax, Saint-Jca.i. Boston, et tous le 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

Les trains pour L'OUEST quitteront Ottawa
10.45 a.m -Train express direct pour Perth 

Brockville, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest vià chemin du Gran i 
Tronc. Aussi pour Utica, Al­
bany, New-York, Bufialo et 
tous les points à l'ouest vià 
U. 4 B. R. R.

12.25 p.m-Express du jour pour Pembroke, 
Chalk River et tous les points 
du haut Ottawa, se reliant à 
Chalk Bay avec le train mixt 
de Sudbury et de toutes les sta­
tions intermédiaires.

3.45 p.m.—Trains mixte de l’après-miil 
pour Almonte, Renfrew, Pei 
broke, Cliuik River el lout 
les stations intermédiaires, lu. 
sant connection à la jonction de 
Carleton avec le trains mix u 
pour Brockville et les stations 
intermédiaires.

10.10 p.m.—Tra n express du soir, tota­
les jours, y compris le dimanch. 
avec char dortoir, pour Peril 
Brockville, Toronto, Détron 
Chicago et tous les points dt 
l’ouest vià G. T. R.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations concernant 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets.

mr :w RUE ELGIN. -«*
GEO. W. HIBBARD, 

Assistaut-Ageut-Génôral des Passager* 
ARCHER BAKER,

Snmueudant-général 
W. C. VANHORNE,

Administrateur-général.

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION DE 1/EST. 

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL

Arrangement** «le prindemos, 
voinnieiifianl Mercredi, 2.'t 

Avril, 1881.

U ™ ® g .
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H W

fiTABLEAU DES HR8.

i

CHEMIN DE FED INTERCOLONIAL
Route directe entre l’Ouest et tous les 

points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pèche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont 
réai les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent j Saint-Jean directe

De prompts raccordements sont faits a 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Importateurs et Exportateurs
avantageux de se servir de 

cuie route, vu qu’elle est la p us r4pi.jt 
et jue ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic -drecl est expédié par des 
vois rapides spéciaux, et l’expérience 
prouvé que la route de l’Intercolonial c_. 
la plus rapide pour le fret d’Europ » venant 
ou en destination des divers 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route 
l,s taux de passager ou de fret eu s’adres^

T o ’veront

points du

E. KING, Agent de billets, 
No. 15, rue Elgin, Ottawa.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue-York,
Toi onto.

D. POTTINGBR,
Surintendant général

Bureau du chemin de fer.
Moncton, N. B., 28 mai 1884.

SPRUCINE
Une des meilleures preps* 
rations offertes jusuv.'h* 

HL au public, pour le soulag- 
TP ment immédiat et la gi:

•r rison de la Toux, du Rhnn-t 
de la Bronchite, de l'&• 
rouement, de la Croupi p 
de toutes les maladies de > 
Gorge et des Po 

A vendre partout à 25 p> 
50c la bouteille.

B. E.McGAI E, CliitoiFti
Montré'

- £&$

Poudres de Condition d'Alexander
DOUEES l»OI'K les ROONUNS

KT AC7RRS

MK h K€ISMSCKLBBRES
POUR LKS i

C3Ia.eiE7e6.-u.»»
Agent a Ottawa C. STRATTON.

Voins des rues Dalhousie et Sainl-Patnck. 
4 VIS.—Les médecines ci-dessus, célè- 
v h res dans tout le Canada pour leui 

efficacité. ie se trouvent que chez M. (. 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les contrefaçons.

T- ALEXANDER
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé­

ritable chez V. LAPORTE, rue Rideau : 
PLUNKETT & FRERE, rue Wellington 
et DAGLISH & FRERE, rue Queen, ouest.

NOUVELLE MANUFACTURE

gJ.IOUTERIEJj
Bloc de ’Hotel Russell, rue Sparks,, 

Ottawa.
M. C. H. DOUCET a transporté son ate­

lier d’orfôverie du magasin de bijouterie d< 
M. Laporte au bloc Russell, rue Sparks, e 
u exécutera sous le plus court délai touti 
co.' mande telle que bagues, Bouclps d’O 
reilles, Anneaux, Epingles, Chaînes, Croix 
en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et à très bas prix. Une visite est sollicitée.

C. H. DOUCET,
Propriétaire

2 fév 81

Pour les meill es ferronneries à bon ma 
allez chezch£

IIcDOZJGALL & CUZNE.t
Le plus ancien magasin de ce gen 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne

GROSSE TARRIERE,

Hue Sussex, et coin ne la rue Duke,
CHAUDIERES. OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.
MCDOUGALL t CUZNER

31 Octobre 1883. la

Le Restaurant (jueen ”
Numéros 13 Sl 14, K ne ELGIN

Ce restaurant de première classe n’est 
qu’à quelques minutes de marche de tou 
principaux hôtels Toujours à 1 
très, et primeurs de la sai, 
tonte heures. La salle à manger 
est au premier étage. Un fait n 
lité des soupes aup huitres et 
privés.

P.S.—Les prix ne

hui-
Repas ô

sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire.
20 mars 1884

FB-crxidCHAISES

..LE]Je suis en position d’offrir des 
chaises à

FONDS en JONC
? PKEMIEI—ET—

I»PEItFO] IBS LES. 1,A des prix inconnus jusqu’ici

(St
MAGASIN PALMS DE MEUBLES,

88 KDE KIDÏ1AD.
Emeline ne r 

elle eut un sou] 
—Eh bien, tt 

Maximilienne.
—Que veux- 

propos de ce rê 
—Comment.

I

JACOB ERRAIT.
I

N. li,—Voyez les échantillons et 
les prix dans la vitrine. Choix sur 
4,000 chaises n’admets pas ( 

nir la’réalité ?
—Monsieur 

choisir ur.e ieu 
plus riche et 
moi!

AMBtiS CANADIENS

TRESOR DES DYSPEPTIQUES
-Oh! oh! 

grande modest 
imilienne. 
vois-tu donc, n 
Eh bien, moi, j 
jolie que toutei 
connais plnsie 
jolies et les pli 
jalouses de ta 1 
ta grâce et t: 
beaux grands 
dents ravissant 
que chev lure

Cette piéparation guérit, 
la Dyspepsie des Tuberculeux 
□aires, les indigestions 
Débilités générales, les maladies 
des Reins, les hydropisies et les

Préparé par le

oitri-ux ou pr 
Névralgies, 

du Foie et 
Rhumatis-

V 4 y

TDr N. LAOEBTE,
Lévis, P.Q.

Prix : 30 cts la bouteille. ' i 4
En rente chez tous les pharmaciens et . - 

en dépôt chez ^ 1
ELZÉAE ALARIH,

71 rue Bolton, Ottawa. U
2G juillet 1884 la

*l-A PROTECTION SA AS EG ALE
esse, nous 

parler. Tu j 
frère, si tu le < 
voir dans le m 
d’argent: Ce 
une assez gra 
qu’il ait le dre 
que son cœur 
ne femme. Là 
ses idées et je 
Serait-elle pau 
sera la jeune 
qui aurait su 
qualités du cc 

—Soit; mai 
ne puis pas 
fille-là, dit Et 
oppressée.

—Pourquoi 
Emeline ne 

pondre. D’un 
milienne en to 
de son amie.

—Il vau 
ignores, 
vais t’apprenc 
che donc que 
ne, M. Pamirs 
sirent que tu 

Emeline tr< 
enue continu:

—Il Y a tre 
paraît-il,—tu 
alors,— que Jt 
père, en eau 
jets d’avenir, 

Le trouble 
de Valcourt t 

—Eh bien, 
que penses-ti 

—Je pense 
suffisant.

—C’est vi 
chose encore 
Emeline, ne 
puis un ins 
provoquer ta 
mener à me 
es toute tren 
yeux baissés 
essayes de i 
ble ; pourqu 
te le demanc 
il m’a été d 
ton secret ; 
vois dans to: 
line, je suis 
car, j’en sui 
tu aimes me 

—Oh ! tai 
ne avec une 

De grosst 
dans ses yei 

—Ainsi, 
Maximilien: 
tre elle, tu 1 

EmdEne

ISA IK MIE 1
Manufacturier

—(et)—

MARCHAND de CHAUSSURES
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DES RUES

Dalh.0u.3ie et de l’Dglise 
OTTAWA.

1

'Désire fa; jfvoir à scs nombreuses pra­
tiques et a public d’Ottawa et de ses en­
virons en générai qu’il a acheté et mis 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 
rue Sussex par . Selby Le*' pour la

FABRICATION DES CPAUSSU’ ES
M. T. Dazô désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit 
Le personnel de l'établissement est 

edi le p!ua complet do co gen 
et est composé d’ouvriers deOttawa 

mière cl

TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.

Une SPECIALITE dans leStCommcndes
Les meilleurs matériaux sont employés, 

atisfactioa gamntie. Prix très modérés, 
UNE VISITE EST SOLLICITÉE 

(ÉÈTLes marchands de la a campagne fe-

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

sans

i

1

16 mai 84

TAPIS, TAPIS rte m
MAISON DE TAPIS I

D'OTTAWA.
/-—'teliUie grand assortiment, le» meil- 

tôtUS “tt .911 rs, et l'B plus bas prix en

Prelarts, Rideaux, H

Corniches, Pôles, Garnitures 
et Meubles «le toute sorte,

à la

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA.
148 Kne SPA KKS.

SHOOLBRED et Oie.
Ottawa, 17,Déc. 1883. la

I

I .i

h

et laissa t 
l’épaule de 

—Chère 
mademoisel 

Elles rest 
lencieuses.

La tête d 
lentement. 
Maximilien 
sien intradi 

—Tu m’a 
elle, mais j< 
me suis tra 
mon secret 
vrai, j’aime

JOS. SENEGAL.
ENTREPRENEUR

de POMPES FUNEBRES
COIN DBS RUES

York et Dalhousie,

OTTAWA.
CERCUEIL GLACIÈRE 

Pour conserver les corps en 
été, fourni gratis.

â

ÏLMOIGNAGE CONVAINCANTDIAMOND DYES

Jo me suis démis l'épaule à lu 
d’une chute, le 5 octobre 1881. Los du- ♦ 
leurs furent appelés, mais ne purent » - • 
mettre mon bras à son état naturel. A{ i>r 
121 jours de souffrances atroces, j’allai à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, ,r. 
médecin réussit à me remettre le bras «? 
position, mais les nerfs, étaient tellement 
contractés que je ne p/uvais plus que pliti 
mon bras à ang e droit. Les nerfs 
raissaient être en fil d’acier 
tous les remèdes ordinaires, 
du vinaigre, du Brandy et le l’ai met, 
mais sans aucun effet marqué, 
avions une petite quantité de votre andcn 
et liniment d'huile. C’est le remède qiv t 
donné les mei,leurs résultats. Je m 'a. 
trouvé que dans une phorur rie et en i-eV.iv 
quantité, et ayant dema- aux phoi u. . 
ciens pourquoi ils ne gai’uii.enl p .s • t- - 
mède; “ Eh bien, me répondueut-ils, ..m s 
ne savions pas que ce remètie avait al­
lant de valeur. ” I Is ont été tell emeu, s-, • 
tisfaits de mon témoignage que deptisi.-' 
en ont acheté et en ont vendu des • uai 
tdés. Mais comme je nr uouvais atte.idi» 
vu que l’on pariait déjà de me mettre soi 
i’intluence de l’Ether pour operer sur 
bras et détendre les neils. J’ai préfet e 
vous écrire immédiatement pour vou? 
mander de menvover six bouteilles, m t $ 
avant que la seconde fut épuisée, les o itt 
étaient détendus et je pouvais me sor » 
de mon bras avéc facilité et sans don nui 

Permettez moi de vous dire que nui i 
nous servons habituellement dévolu-ar­
nica et liniment d’huile comme remêcit 
pour les brûlures, écorchures, entorses 
maux de reins et en général pour mm - 
les maladies externes et cela uv r!t 
meilleures résultats qu'aucun remè-ie i i 

Mon médecin donne

Ces teintures merveilleuses ont 
presque entièrement supplanté,pour 
l’usage des familles, toutes autres 
teintures, étrangères ou domesti­
ques.

Les jours de la cuve à l’Indigo, 
\ la cochenille, à la garance, au 
bois de campêche, sont aujourd'hui 
du domaine du passé.

Nous garantissons que ces te in 
turcs teindront plus d’étoffe, paquet 
pour paquet, que toute autre tein­
ture qui ait jamais été fabriquée, 
et donnera des couleurs plus bril­
lantes et plus durables. Les tein­
tures à l’ancienne façonne peuvent 
pas être compaiées à celles ci sur le 
rapport de la qualité et du bon 
marché.

; l’appliquoi 
de l’alcool tV

Nu c

EST-CE BIEN LE CAS/ 
Tous les marchands de la cam 

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Du un, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui délient toute compétition. 
Il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

PETITE GAZETTE
peut donner, 
tière approbation à ce remède. 

Votre tout dévoué,
Revu. D. Goohije,

Pembroke, N. H.

Aucune préparation n’égale les 
Amers Canadiens du Dr N. Lacerte, 
pour guérir la dyspepsie des tuber­
culeux et l’hydropisie.

Cher Monsieur,—J'ai beaucoup de plai­
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les affecti 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
a; - dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
familie devrait en faire usage en suivant 
bien les directions 
ra de son usage.

Ayant souffert du Rhumatisme pendan 
longtemps, on m’a conseillé de faiie re­
sale de votre Arnica et liniment d'tm. 
La première application me donna u-> su 
lagement immedia., et maintenant jw 
capable d’agir à mes affaires, grâce à vol?' 
médecine merveilleuse.

Je suis votre Lout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue St. Constant, Mont-éa..
En vente chez C. i>acier, rue Susse* 

< tttawa.
; un grand bien résulte- 
Toutà vous. John Hill.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges­
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalk. Prix 25c. la 
Doite. En vente chez C. O. Dacier 
et IL F. MacCarty, Ottawa

GRANU
Magasin de Meubles

DE

GH iTTON,îj.Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
a profession médicale. Prix 25c. 

ia bouteille. En vente chez C. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

IMPORTATIONS—Un assortiment 
complet de souvenirs de Première 
communion, de livres, d’images, 
de chapelets, de médailles, de cru­
cifix, de bénitiers, ainsi qu’une 
grande variété d’autres objets nou­
veaux, viennent d’être reçus chez 

1*. C. Ctiilllaiiiiie,
455 rue Sussex.

Entrepreneur Meublier, Menuisier,

N<>. 530, Rue SL'SSi.X, Ottawa.
M- GRATTON est toujours heureux d’en­

treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation de Maisom
Meubles de toutes sortes pour, Cham 

bre à coucher, Salon et Salle à 
manger.

Le tout exécuté avec soin, par 
ifitents, et à

des ouvrier

DES PRIX 1RES MODÉRÉS.
la1er Oct. 1883Chez M. Laurent Duhamel vous 

trouverez un assortiment de vian 
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses 
en général 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

■eài.. j
pratiques et le public 
de l’encouragement CONTRAT DES MALL S

filtre général des postes recevra 
jusqu’au vendredi 29 août 1884 des 

soumissions cachetées pour le transport des 
malles de Sa Majesté, -ar contract pour 
quatre années, à partir du 1er. octobre pro­
chain, six fois par semaines, aller et retour, 
entre March sud et la station du chemin de 
fer de Stittsvi le. Le transport devra être 
fait dansun véhicub convenable par voie 
des bureaux de poste de Carp, Marchhurst, 
Huntley et Stittsville, les malles dev 
quitter March sud, tous les jours, les diman­
ches exceptés, a une heure propice pour 
permettre au courrier de se rendre a la 
station du chemin de fer de Stittsville à 
temps pour faire le raccordement avec le 
train de la malle pour Ottawa passant 
une heure de l’après-midi.

L-.* départ du burau de poste de Stittsville 
aura lieu aussitôt que possible après l’arri­
vée du dit tiain et l’arrivée à Mardi Sud 
devra avoir lieu dans les trois heures sui-

Ottawa

L. A. Olivier
AVOCAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau ei 
Sussex, Block d’Kgleson, Ottawa, Ont.

pataugent a prêts h -m
Ottawa, 3 janvier 1883.

A. 2Z. Talbot,
AVOCAT.

Suit les cours du district d’Ottawa.
Bureaux : Ottawa, 115 rue Nicholas : 

Hull, 52 rue Albert.
10 mars 3 m. vantes.

Des avis imprimés contenant de plus am­
ples informations au sujet des conditions du 
contrat proposé peuvent êtres vus, et des 
blancs de soumissions peuvent être obtenus 
en s’adressant au bureaux de Poste de 
March Sud, Carp, Marchhurst, Huntley et 
Stittsville, ou au bureau de poste du sous-

ASSOCIATION MUTUELLE
DE

PREVOYANCE
T. P. FRENCH, 

Inspecteur d

Ï88T™’

DU CANADA. es postes.
corporce d’après les Statuts Consolidés Bureau de I’Inspect 
Canada, chap. 71 et ses amendements, des Posies, Ott 

et soumis chaque année à l’inspection du 30 Juillet 
Gouvernement Provincial.

BUREAU PRINCIPAL :
1G3 HUE ST. JACQUES.

MONTREAL.

Idu

Pilules de Noix Longues Composée?
De MctiALt

Recouvertes

Pour la guér 
son certaine dt 
toutes les aflee 
lions bilieuse , 
torpeur du foi i 

ux de tôt , 
in di gea tioL 
étourdissemer. i 
et de toutes lei 

par le mauvais fonctionne*

" sont fortement recommandé»
; un des plus sûrs et des plut 

efficaces remèdes contre les maladies pli g 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
>as de mercure ni aucune de ses prépara- 
ions. Tout en étant un puissant purgatif, 

pouvant être administré dans m import < 
quel cas, elles ne contiennent aucune dt 
ces substances délétères qui pourraient tf 
rendre préjudiciables à la santé des enfantt 
ou des personnes âgées. Les Pilules n 
Noix Longues Composées, de McGale, sor* 
préparées avec soin, avec un extrait coi • 
centré, tiré de la noix longue et combin 
avec d’autres principes végétaux, de ma 
nière à les placer au premier rang parn 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré- 
sent offertes au public.

B. E McGALE, Chimiste, 
Montrée 

la

DIRECTEURS.
A. L. de Martlgny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—•“ Président.” 
n. W. W. Lynch M. P. P., J 

Comméasaire des Terres de I Vice 
la Couronne Québec, P. Q. j Présidents, 

i. Globensky, Ecr., C. R. J 
H Mat sue, M. P., Président du bureau 

d’Agriculture de la province de Québec. 
John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr, Manufacturier.
John L. Hat ris, Ecr., Moucton, N. B. 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,

Guerm, Ecr., M. D.

rJÆ» ÈiHo

l'h

malaises causés 
ment de l’estom 

Ces pilules 
e étant

J. J.

Hon. Alex Lacoste, C. R.. M. C. R., et T. 
J. Bit aillon, B. C. L.—Aviseurs Légals. 
Arthur Gagnon -—Secrétoire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Diricteur Médical.

Les surplus sont déposés dans le trésor 
provinc;af.

Pour informations s’adresser à
M. CHARLES PUNCHAKD

No, 76, BUE SPABKS,
OTTAWA.8 Mal 1 an. 1883

mm

HISTOIRE DE LA SOCIÉTÉ ST 
JEAN-BAPTISTE

M. Ludger D. Duvernay prépare 
en ce moment une histoire de la 
société St Jean Baptiite.

Cet ouvrage est un livre es?en 
bellement national et le nomfde 
l’auteur prouve que les renseigne­
ments qu’il contient ont été puisés 
à bonne source.

Il suffit de jeter un coup d’œil 
sur les principales divisions de ce 
travail pour se convaincre de son 
importance :

Origine de la société ;
Noms des fondateurs des sociétés 

tant au Canada qu’aux Etats Unis;
Notes inédites (propriété de la 

famille Duvernay ;)
La liste des souscripteurs sera 

publiée à la fin du volume;
Liste des officiers de la société de 

Montréal de 1834 à 1884 ;
Discours, sermons, etc., pronon­

cés à l’occasion de la fête de la 
société ;

Noms des prédicateurs, quêteurs, 
quêteuses, enfants représentant St 
Jean-Baptiste ;

Liste des officiers des sociétés au 
Canada et aux Etats Unis pour l’an­
née 1884.

Les nombreuses gravures qui 
illustrent VHistoire de la société de 
St Jean-Baptiste ont été confiées à 
des artistes sérieux et sont de véri­
tables chefs-d’œuvre.

Nous en prenons quelques-uns 
au hasard pour prouver le caractère 
intéressant de cette partie artistique 
de l’ouvrage.

Portraits. St Jean - Baptiste— 
Ludger Duvernay, fondateur de la 
société—Personnes présentes au 
banquet de 1834—Présidents et ofli 
ci ers depuis la fondation, avec bio 
graphies—Organisateurs de la fête 
de 1874 et de celle de cette année.

Gravures: Médailles frappées en 
1832—Maison où est né le fonda­
teur—Maison et verger où a eu 
lieu le premier banqv U—Monu­
ment du fondateur—Pn essions — 
Vues diverses, etc.

Le tirage sera fait sur papier 
spécial et limité au nombre des 
souscripteurs.

■■

>

■
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NOTES COMMERCIALES

[Du Moniteur du Commerce)
Un3compagnie s’est formée pour 

poser un cable du Brésil à la Nou­
velle Orléans via Saint Thomas.

M. Yarker, gérant de la Banque 
Fédérale a complété l’examen de 
la position des affaires de cette ins­
titution et publiera probablement 
son rapport avant la fin du mois.

La sucrerie de Berthier, louée à 
M. Legiu, s’occupera uniquement, 
pendant cette saison, de la raffinerie 
des sucres bruts importés d’Allema- 
gue et des Indes Occidentales,

La fabrique de sucre de West 
Farnham est sombre et silencieuse. 
Ou dit que grâce à de nouveaux 
fonds elle va pouvoir marche, 
bientôt, mais comme raffinerie et 
non comme fabrique de sucre de 
betteraves.

Toujours la même répétition 
d’une trop grande production. Les 
fabriques de conserves de sardines 
du Maine sont inactives et la plu 
part ont fermé leurs portes. Les 
grands bénéfices annoncés l’an 
dernier ont été absorbés par la cou 
currence.

!

:

I

Des échantillons de blé de la 
nouvelle récolte ont été exposés à 
la Bourse aux Grains de Toronto. 
Ces échantillons proviennent des 
des districts environnant Paris, 
Ontario, et s’ils représentent exac 
tement la récolte de ces endroits, 
ils indiquent un rendement de GO à 
63 lbs par boisseau. La quantité 
par acre variera selon les endroits 
de 20 à 33 minois.

L'établissement de Tailleur 
Broadway, 133 rue Sparks.f
M. P, G. Auclair pour répondre à 

ses nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor­
timent complet de tweeds cana­
diens.

Les meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Unis sontattachês à ce 
grand établissement

Toute commande garantie.
Prix modérés.

P- C. AUCLAIR, propriétaire. 
133 rite Sparks, Ottawa.
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sauté eu liés peu île lumps.
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LE SEUL VINZe ff/? Mïïu-dJœr;:
h i*rliées, ni consti- à l’extrait

BRAVAIS'^. 4e roz* 4e MOBtm
*nf Emploi

donn§ b» même» résultât» 
que celui deLe FER

Z?/?>4 M/5 EfEyBE
» rrn est le moins cher des fer- rtn niL'loeuxpulsqu'unilacon 

n n à 1/ A l P entier dure un nu»is a six 
[) M A V AI b semaines; le trait.-m 

revienlduncà lbcuulu

l'HUILE de FOIE us MORUE
le Vin û l'Extrait 
de Foie de Morue

par Jour.

Le FER ne noircit Jamais
BR A VAIS
Un prospectus détaillé accompagne 

chaque flacon*
Dépit dans tontes les bonnes Pharmacies.

CHEVRIERles dents.
JXI6EmSjGWlTU*ECHEVRIER®» i

Dépdl 1 e«ëw ! D' Bd. Moam *. C“, 

Fàtreâitlens-fliliiiiMs. 114. m Salut-Jeaa.

EXPOSITION de PARIS 1876
noua cohoo uns

^ASTHME
Par la Poiroea du

CHEMIN DE FER

“CANADA mm
O Dr Gléry

Dépositaires à Québec ; Dr Ed. MORIN & C*.
M. C. O. Dacier a ces médecines et 

dépôt à sa pharmacie, 517 mie Sussex.

LA SANTEUN DEVOIR 
LA MALADIE UN CRIME !

LA
VOIE la plus COURTE

ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les iHiints à l'est.

CHANGEMENT D’IIEURt

^ CONVOIS a PASSAGERS ------DU------

Dr. BAXTER.
Le SEUL REMEDE VEGETAL

Tous Les Jours

CHARS PULLMAN.
Raccordement  ̂la gare Bonaventnre^de^lont
monVcentraL et les trains du ohomin do fei 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux vides de 
Nouvelle Angleterre, Troy, .Vbany et New 
York.

A partir du lundi 19, 
culeront comme suit •
Fartant^

CONTRE LA

Dyspepsie, Perte «l’AppelH, 
ïiKllKestlon, Constipation 
Habituelle, Mal «le Tete 

etc., etc., etc.
Nov. 1888, les trainsloir- PRIX, 26 cto. la BOUTEILLE.

Vendu partout, et par C. 0. DACIER.
Ottmoa.

Montréal.ArÎ.Sd’Otlawa. 

4.50 i>.m.
15 mai 1883. lan

Arr. ft Ottawa. 
12/20 |».in. 
8.00 p.m.

Nloiilréal.de
8.4

Fr’t
4.30 DORION & DELORME, 

ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

40 Rue Sparks et 563 Rue Susse*,
Tous les convois à passagers se rendent direo 

te ment à Montréal, sans changement de chan 
ni de locomotive et indépendamment de tous lei 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures dv 
matin se raccordent au Coteau avec 1* 
train direct pour Toronto et toutes le 
stations intermédiaires qui arrive à To 
à 10 heures du soir, Le train partant 
tawa à 4.50 p.m. se raccorde à la 
Bonavtnture à Montréal avec l’ei 
nuit par le Vermont Cent 
St-Albans à 10.40 p.m., Burlin 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., W 
Junction 2.55 a.m., Concord 
Manchester 6.11 a.m., Nashua 6.55 a.m 
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30 a.m. 

se raccorde à Nashua 
Worcester, Providence et 

le N. Y. à N. B. R. R’s. 
partant de Montréal à 8.45 di 

matin se raccorde avec l’express de nui 
venant de Boston et New-York viâ tiprinp 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York è 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 d 
matin.

OTTAWA.
Nouveaux fonds de scènes variés, peints 

ar les meilleurs artistes du Canada. 
Grands avantages pour les fêtes.

Une douzaine de Portrait*,
CABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
$0.00.

Photographies de toutes grandeurs, satls» 
: garantie.
visite est sollicitée chez

DORION et DELORMH,
No. 140, rue Sparks t 

r»ii9 rue Sussex, coin de a rue Rideau.
18 Oct 1883

droi 
Static 

ec l'express d' 
irai arrivant i \ 

g ton 12.1' ' 
hite Rive 
5.35 a.m.

stations intermediaires qui arr 
à 10 heures du soir, Le train

Ce I iction 
Une

avec le
trains pour 
les points

la.

nWEL’e ABOVE HOTEL,
CHEMIN DE PREMIERE CLUSE TEND PAR

CHARLES PICARDET RAILS NEUFS EN ACIER

bagage est transféré Bans frais extra et sans q 
le passager ait à s’en occui*er.

Le bagage est chéqué pour n importe quel e
drLes billets et tout autre renseignement pt 
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trot, 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin,

Le départ et l'arrivée des trains so 
réglés d’après V heure du 75ème méridi 
laquelle est en avance de trois minutes a> • r 
l’heure d’

ME BANK
A 15 Minutes de Marche d'Ottawa

Un magnifique bocage, plateforme pour
,nse. Balançoires, hippodrome d" un quart 

de mille, et parterre à l’usage des personnes 
qui délirent faire des pique-niques. L’on 
peut se rendre à l’hôtel par le canal Rideau 
Repas servis à tout heure. Boissons de 
premières qualités, écuries et i lie vaux pour 
l’usage des v

Ottawa.
D. C. LINSLEY

E. C. WINNIE,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa, 19 Nov. 1883. lan. oyagenrs,

VJ

i vs différents linages de la grande loterie de Hambourg, garantie par le gouver­
nement vont se faire Le granit nombre et l’imivortauce des lots gagnants ajoutés à 
la garantie absolue du prompt naiemeut dos prix ont fait que cette loterie île 
Hambourg a été honorée partout de la confiance la plus grande. De la classe 2m-’ 
à la 7me audessous de 196,000 numéros 46,600, près de la moitié, sortiront 
à 5 mois En conséquence, dans le tirage de la 2me classe, qui aura lieu les 9 et 10 
Juillet 1884, le sort décidera du partage de 4000 lots formant un chitlre total de 
246,000 marcs, comprenant le lot de 60.000 marcs. Le prix dans cette classe 
est comme suit : Un billet entl r d’achat direct 18 marcs—$4.60—£0.18>li.8tg. 
un demi billet d’achat direct, 9 marcs—$2.26—i’O.Osli. stg.
Le tirage de la 3me classe aura lieu les 30 et 31 Juillet 1884. Prix 

principal 70,000 M. Prix du billet, 18 marcs....$4.50—£0.18sh. stg. 
Le tirage de la 4me classe aura lieu les 20 et 21 Août 1884. Prix

principal 80,000 M. Prix du billet, 24 marcs.... 86.00—£t.4sh stg.
Le tirage de la 5me classe aura lieu le 10 et 11 Septembre 1884. Prix

principal 00.000 M. Prix du billet 24 marcs.......$6.00—£1.4sh. s kg.
Le tirage de la Orne classe aura lieu le 1er Octobre 1884. Prix priu

cipal 100,000 M. Prix du billet 24 marcs...........86 00—£t.4sh. stg.
tirage de la 7me classe durera depuis le 22 Octobre 1884, jusqu’au 

12 Novembre 1884 Les principaux lots à être gagnés sont:
200,000, 100.000, 70,000 mares etc., et dans le cas le plus 

heureux le plus gros lot peut s’elever à 5 0,000 marcs ou $135,000. Los 
billets numérotés et le prospectus olïïci d seront envoyés promptement à l’adresse 
donnée par les acheteurs, t-i immédiatement après le tirage, chaque acheteur d’un 
billet reçoit la liste officielle du tirage. Le paiement des billets peut se faire par 
mandat sur la poste payables à Hambourg oj Londres (Angleterre), ou par billets 
de banques, chèques, billets à vue sur toutes les places de cor «morue d’Europe que 
l’on peut toujours se procurer chez un banquier ou marchand général. Le paiement 
des numéros gagnants se fera par notre entremise, sous silence, pr • la poste ou par 
autres voies suivant le désir. S’il vous plait d’adresser en tou.e conlimce votre 
commande, aussitôt que possible au bureau général de lotene soussigné.

d’ici

le

VA .33NTIN Ub Oio.,
HAMBURG, Allemagne, Europe.

lin vous adressant à nous vous avez l’avantage de pouvoir obtenir dos biliets 
directement sans l’entremise d’un tiers, et en conséquence chaque participant non 
seulement résilia liste oilicielle des gagnants dans le plus court délai possible 
aires le tirage, mais obtient aussi les billets originaux, aux prix fixés dans le 
prospectus officiel sans charges extra.

Le gn s lot : 500,000 marcs, $125,000 ou £25,00

LE CANADA, 5 Août 1884

POMMES POMME* POMMES COMPAGNIE de NAVIGATION 
— RIVIÈRE OTTAWA.

ment cela est-il arrivé ? Je n’en 
sais rien. C’est sans doute par­
ce qu’il est ton frère

confusion, Maximilienne ; 
ah ! je t’en supplie, ne dis rien, 
que M. Eugène surtout, ne sa­
che jamais......

—Quoi, lu ne veux pas que 
mon frère sache que tu l’aimes ?

—Maximilienne,

—De ne rien dire à mon frè- 

—Oui
Mademoiselle de Coulange eut 

un délicieux sourire.
—Eugène sait que je dois au­

jourd’hui te parler de lui, reprit- 
elle. Quand, ce soir ou demain, 
il m’interrogera, il faudra bien 
que je lui réponde. Tu ne peux 
pas m’obliger à lui cacher la vé­
rité, c’est-à-dire à mentir. Moins 
réservé que toi, Eugène m a fait 

petites confidences, et il 
m’a point supplié de te cacher 
qu’il t’aime.

Emeline fit un mouvement 
brusque.

—Maximilienne, que dis-tu ? 
s’écria-t-elle.

—Je dis que mon amie Emeli- 
ne de Valcourt sera bientôt ma 
sœur.

—Mais c’est donc vrai, Maxi­
milienne, c’est donc vrai.

—Oui, mon frère t’aime, il t’ai­
me depuis longtemps.

Le regard d’Emeline s’était il­
luminé.

11 m’aime ! murmura-t-elle, les 
deux mains appuyées sur son

FETJXX.XiETOXT1.4ÏSES Tu vois OliarliM Donald A t o.,
79, RUE QUEEN, LONDRES, E. C ,

Seront heureux de correspondre avec les 
pronriôt tires de vergers, les m&rchan Is et 
expéditeurs de pommes du Canada, en vue 
du commerce d'automne et du printemps.

MM. Donald et Cie.. donneront aussi les 
facilités accoutumés a leurs pratiques nui 
auraient besoin d’avances.

LE FILS maposition d’offrir des 
chaises à

3 en JONC
W*TT

LIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 
OTTAWA ET MONTREAL.

LE BATEAU QUITTERA LE QUAI 
DE LA REINE

PREMIERE PARTIE—ET—
promets-

tFOI ŒS i! 31 juillet 1884 9m
moiLES TROIS Question* Vitales

: inconnus jusqu’ici Demandez aux médecins les plus émi-

De n’importe quelle école, quel est le 
meilleure remède pour calmer l’irrite lion 
des nerfs, et guérir toute autre maladie 
nerveuse, et pour donner un repos répara-

«©-TOUS LES JOURS-®»
A 7 IIElit EH l)ü MATIN

—lo) —
TAUX de PASSAGE pour MONTREAL :

re?
(Suite)

AL'IS DE MEUBLES,
de kidkau.

Emeline ne répondit pas; mais 
elle eut un soupir étouffé.

—Eh bien, tu ne dis rien ? fit 
Maximilienne.

—Que veux-tu que je dise à 
propos de ce rêve ?

—Comment, est-ce que tu 
n’admets pas qu’il puisse deve­
nir la ".réalité ?

—Monsieur Eugène peut 
choisir une jeune fille beaucoup 
plus riche et plus jolie que 
mon

rtTST* "Sr-SSS-a“Du houblon sous quelque forme." 

CHAPITRE IKIÎ1ATT. Seconde Classe.......................................... • ■ •

4.50
Demandez aux médecins les plus émi-

“ Quel est le meilleur et le seui remède 
s .r lequej on puisse compter pour la gué­
rison e toutes les maladies des reins et 
des voies urinaires, telles que maladie de 
Bright, diabète, retention ou relâchement 
d’urine et toutes autres maladies [ articu- 
11ère s aux femmes ? ”

Et ils vous répondront explicitement et 
emphatiquement. “ Bucltu.”

Demandez aux mômes médecins -
“ Quel est le meilleur et le plus sûr re­

mède pour toutes les maladies de foie et la 
dispepsie, constipation, indigestion, b de, 
fièvre malarialc, sic.? ” et ils vous répon-

Mandrake ! ou Dandelion ! ! I ! !
En conséquence, lorsque ces remèdes 

sont combinés avec d’autres d’égale va-

BILLETS VENDIS 5B0R1) 
FRET transposé a bas prix.

Pour plus ample. liiforiua- 
Itoiis s’adresser an bureau 

«le la compagnie,
UCAI BE EA REINE.

13 mai.

fr.i les échantillons et 
la vitrine. Choix sur

CA: V ADI.‘INB neB6S

ES DYSPEPTIQUES A VENDRE
— Oh ! oh ! voilà une bien 

grande modestie ! répondit Max­
imilienne. Mais comment te 
vois-tu donc, ma chère Emeline? 
Eh bien, moi, je te trouve plus 
jolie que toutes les autres, et j’en 
connais plusieurs, parmi les plus 
jolies et les plus fières, qui sont 
jalouses de ta beauté,qui envient 
ta grâce et ta distinction, tes 
beaux grands yeux bleus, tes 
dents ravissantes et ta magnifi­
que chev. lure. Quant à la ri­
chesse, nous n’avons pas à en 
parler. Tu jugerais mal mon 
frère, si tu le croyais capable de 
voir dans le mariage la question 
d’argent. Certes, nous avons 

grande fortune pour 
droit de

>arati 
s Tu

on guérit, 
berculiwx ou 

estions, les Névral 
les, les maladies dt 
ydropisiés et les

Un emplacement avec maison, situé dans 
le village Pointe Gatineau, â trois arpents

1,6M^ Sretrr-JOHNNV
Pointe Gatineau.

proitri- 
Igies, * 
i Foie 

Rhumatis
U \ de

tioet
i'j- H AMAMAN, pur.,

7 juillet, 1881 lm

T)r N. LAGERTE,
Lévis, P.Q. A. PHILIPPE E. PANET, L. R.

' routeille.
: tous les pharmaciens et

Solliciteur, Procureur, Notaire, etcEt incorporés dans les Amers de Hou­
blon, on obtient un produit d’une telle 
puissance curative et tellement varié dans 
ses opérations qu’il n’y a pas de maladie 
ni d’indispositions qui {missent leur résis­
ter, avec cela qu'il peut être employé, sans 
danger par la femme la plus délicate, le 
plus faible invalide ou le plus petit enfant.

CHAPITRE I»,

BÜRKAÜ :fci ,

Coin DES Rues RIDEAU ET SUSSEX,WELZÉAR AL A RIE,
71 rue Bolton, Ottawa.

la OTTAWA.
Entrée sur la rue Sussex. 

1er juin 188 '
tTl ON SANS EGALE

f MZE 1
ifacturier
—(et)—

(le CHAUSsURES
? ET EN DÉTAIL
N DES RUES

e et de lMwglise 
TTAWA.

la

C’est le bon moment
J’OFFÏÉ UNE

REDUCTON GENERALE
------ SUR-------

TOUS LES CHAPEAUX
ACTUELLEMENT

EN MAGASIN 
C’EST LE MOMENT D’EN PROFITE?

“ Des patients
Flottant entre la mort et la vie,”

Depuis des années, et abandonnés par 
Içs docteurs qui soignent spécialement la 
maladie de Bright et autres maux des 
reins, du foie, de poitrine, ont été guéris.

[les femmes rendues presque folles ! ! !
Par la névralgie, la névrose, perte de 

sommeil et diverses autres maladies parti- 
lières aux femmes.

Des personnes accablée, par le Hliuma-

Inflainaioire et chronique, ou soutirant 
du scrofule !

De l’érysipèle !
Ftuxionsiliumatiques, impureté lu sang, 

dyspepsie, indigestion, en un mot de toutes 
les maladies auxquelles est sujette notre 
frôle rature,

Ont é é guéris par les Amers de Hou­
blon ; on peut en avoir la preuve dans 
toutes les parties du monde connu. _____

cœur.
—Voyons, est-ce que tu ne 

t’en es pas aperçue ? demanda 
Maximilienne.

—Non.
—Oh ! comme ils ont de mau­

vais yeux, les amoureux ! fit 
demoiselle de Coulange.

Emeline jeta ses bras autour 
du cou de son amie, et, d’une 
voix vibrante d’émotion :

—Ah ! je suis heureuse ! dit-

une assez 
qu’il ait le 
que son cœur dans le choix d’u­
ne femme. Là-dessus, je connais 
ses idées et je sais ce qu’il pense. 
Serait-elle pauvre, Eugène épou­
sera la jeune fille qu’il aimera, 
qui aurait su lui plaire par les 
qualités du cœur.

—Soit ; mais je ne suis pas, je 
ne puis pas être cette jeune 
fille-là, dit Emeline d’une voix 
oppressée.

—Pourquoi ?
Emeline ne trouva rien à ré­

pondre. D’un de ses bras Maxi­
milienne entoura la taille svelte 
de son amie.

—Il y a une chose que tu 
ignores, sans doute, et que je 
vais t’apprendre, reprit-elle : sa­
che donc que ta mère et la mien­
ne, M. l’amiral et mon père, dé­
sirent que tu épouses mon frère.

Emeline tressaillit. Maximili­
enne continua :

—Il y a treize ou quatorze ans 
paraît-il,—tu étais bien jeune 
alors,— que Jton oncle et mon 
père, en causant de leurs pro­
jets d’avenir, vous ont fiancés.

Le trouble de mademoiselle 
de Valcourt augmenta encore.

—Eh bien, fit Maximilienne, 
que penses-tu de cela ?

—Je pense que ce n’est pas 
suffisant.

—C’est vrai, il faut quelque 
chose encore ; mais cela existe, 
Emeline, ne Vois-tu pas que de­
puis un instant, je cherche à 
provoquer ta confiance pour t’a­
mener à me faire un aven ? Tu 
es toute tremblante, tu tiens tes 
yeux baissés et c’est en vain que 
essayes de me cacher ton trou­
ble ; pourquoi es-tu ainsi ? Je ne 
te le demande pas, ]e le sais. Va, 
il m’a été difficile de découvrir 
ton secret ; je lis ta pensée, je 
vois dans ton cœur. Chère Eme- 
line, je suis d&ns lo ravissement, 
car, j’en suis sûre, maintenant, 
tu aimes mon frère !

—Oh ! tais-toi ! s’écria Emeli­
ne avec une sorte d’effroi.

De grosses larmes roulaient 
dans ses yeux. 4

—Ainsi, c’est bien vrai, dit 
Maximilienne en la serrant lou­
tre elle, tu l’aimes ?

Emétine eut un long sortir 
et laissa tomber sa tête «ui 
l’épaule de son amie.

—Chère Emeline, murmtùa 
mademoiselle de Coulange. 6

Elles restèrent un moment Si­
lencieuses. i i

La tête d’B.meline se redressa 
lentement. Alors, regardait 
Maximilienne avec une expres­
sion intraduisible :

—Tu m’as tendu un piège,dit- 
elle, mais je ne t’en veux pas ; je 
me suis trahie et tu as surpris 
mon secret. Eh bien, oui, c’est 
vrai, j’aime M. Eugène. Corn­

ue consultv r
ma-

«

r elle.oir à ses nombreuses pra- 
ic d'Ottawa et de ses en- 
ai qu’il a acheté et mis « »
tes les machi _ 
refois en opération 
8elby Lee pour la

J’ai aussi uu assortiment complet de
Partlensn* en CHonlclionc. 

Parapluies etc.

—Et moi aussi, je suis bien 
heureuse, répondit Maximilien-nes du vaste
11e.

w» i. L. COTEElles s’embrassèrent.
—C’est égal, ajouta gaiement 

mademoiselle de Coulange, je no 
savais pas que 
fussent si difficiles à prononcer 
et qu’on pût avoir tant de peine 
à faire deux heureux.

DES CKAUS3U? ES
re attirer l'attention du , , « 
suit :
i 1 établissement est sans 

pl®t do ce genre à 
"• d'ouvriers de pre-

JOUISSEZ 128, Rue Rideaucertains mots
N. B.—Ass -rtiment nouveau d'ouvrages 

faits par les sauvages. ________ _______De la Santé et du Bonheur
rapose

Faites
comme d’autres 

ont fait.
,1. R. AUI AU

PEINTRE,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER
kt VITRIER

COMMENT?COMMANDE
ice sera exécutée et exilé- 
s le plus court délai.

rE dans lesXommandes *
aatériaux sont employés. (
ntie. Prix très modérés, )

EST SOLLICITÉE
inds de la acampagn 
visiter cette MA NU F 
icter aill

x
NoufTro*» voiiN <lc maladie# de* 

rviçnoiiN ï
"Le "Kidney Wort” m’u ramené, pour 

ainsi dire, dos portes du tombeau, lorsque 
j’avais é» condamné par treize médecins 
éminent» du Détroit.”

M. W. Doveraux, Mechanic, Ionia, Mich.

l’attentat

L< s deux jeunes filles se dis­
posaient à revenir sur leurs pas 
à se rapprocher du château lors­
que soudain un bruit de voix 
arriva à leurs oreilles. Elles s ar- 
tèrent pour écouter.

—Ce sont des voix d’hommes, 
dit Emeline.

—Oui, et ils sont plusieurs
Les voix cessèrent de se faire 

entendre. Au bout d’un instant, 
bruit de pas retentit. Les jeu- 
filles regardaient, mais l’é­

paisseur du taillis les empê­
chaient de voir. Cependant, il 
leur était facile de juger que les 
hommes se rapprochaient peu à 
peu de l’endroit où elles se trou­
vaient.

—Je me demande quels sont 
hommes, dit Maximilien-

Marohand df.
PEINTURE1 Von norfH noiiI-JIs affaiblis T

" Lo “Kidney Wort” m’a guéri lu fai­
blesse des nerfs, etc., lorsque l’on désespérait 
de mes jours.” Mde M. M. B- Goodwin, Bd.
Christian Monitor, Clcvo

ohm <le la 
«right ?

“ Lo “Kidney Wort” m’u guéri lorsque 
mon urine avait ln consistance de la vraie, 
puis ressemblait à du sang.

Frank Wilson, Peabody, Mass.
Souffrant tic la dlabcte ?

“ Lo “ Kidney Wort” est lo remède le plus 
:aco que j’aie prescrit. Il procure un n 
lugement presque immédiat.”

Dr Phillip C. Ballou, Moncton, Vt.
Sonflrez-vonN de maint!le# du

“ Lo “ Kidney Wort” m’u guéri d’une ma­
ladie chronique du foie lorsque jodemandais 
à mourir.” Henry Ward, ex-colond

69 Gardes Nationale, N.Y.
Soame.-ïom djTdoalen™ „a„. „ mara ,m

“ Le “ Kidney Wort ” (1 bouteille) m’a ------------------- -—-

SSiS! mm D’HABITS
1 DE PRINTEMPS ET O’ÊTÈ

e fe- 
AC- ET DE V IVRES

526 RUE SUSSEX
OTTAWA

DAZE,
Propriétaire.

laud, O.
maladie doSouffres-w

M. Arial sc charge de toute 
commande dans sa ligne d’ai 
f aires ; il surveille lni-mêmi 
toutes les opérations de sa hou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.TAPIS etc m

DE TAPIS f
un
nés

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

la
ttawa.
id assortiment, les meiU 
kit d PlUS bas prix en

ces
arts, Rideaux, SoufFrez-voiiN de maladies de# 

rognon#?
“ Lo “Kidney Wort” m’a guéri do mala­

dies du foie et dos rognons après que j’eus 
suivi inutilement, pendant des années, le 
traitement des médecins, ^e remède vaut 
$10 lu boite.

Sami Hodgcs, Williamstown.West Va.

iH ne.
—Probablement quelques-uns 

de nos chasseurs, réponnit Eme­
line.

ôlew, Garnitures 
«le tonte TOUTES SmiSsdlAPmHorte, rà la est des p.us considérables et compren-i 

loi îles les nouveautés.

Notre asfcoiliment est même trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en

—Ces messieurs ne reviennent 
jamais de ce côté ; d’ailleurs, il 
est à peine dix heures et ils ont 
dit hier, qu’il ne fallait pas les 
attendre avant midi ou une heu-

TflPIS D'OTTAWA.
9 SIM ItKS.

RED et Cie.

SoufTrez»vou# de lu eon#tipatlon ?
“ Lo "Kidney Wort” facilite lo? évacua­

tions et m’a guéri après quo j’eus fait l’essai 
d’autres remèdes pendant seize ans.

Nelson Fairchild, St-Albans, Vt.
fconflrea-von# de la malaria ?

“ Le “ Kidney Wort” est supérieur à tons 
les autres remèdes dont j’aie jamais fait 
usage dans ma pratique.

Dr R. K. Clark, South Hero, Vt.

VEKMNT A BOA MARCHE.3. la re.
— C’est vrai.
—Après tout, reprit Maximili­

enne, nous saurons bientôt quels 
sont ces promeneurs ; il ne sont 
dIus qu’à une faible distance et 
ils se dirigent vers nous. Atten­
dons.
I - Alors, tu n’as pas peur ?
\—Peur ici, dans le parc de 

dpulange! De qui pourrions-nous 
avoir peur ?

—Au fait, c’est vrai, de qui 
pourrions-nous avoir peur?

Au bout d’un instant, un 
grqppe de cinq ou six hommes 
paftit dans l’allée, à environ 
cingnante pas des jeunes filles.

Maximilienne eut un petit cri 
de 'surprise. Elle s’élança à 
1er* rencontre. Emeline la sui-

NOTRE ASSORTIMENT DE

CHEMISESEtvN-vou# bilieux T
" Le “ Kidney Wort ” m'a fait plus de bien 
le tous les autres remèdes duut j'aie jamais

^fde J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

i

de toute description, est le plus conside­
rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires.
VAiîlETK VRESQÜ’INFINIE DE 

GULfc>,
CRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

BAS,
CHAUSSETTES, 

LiNGE DE CORPS, ktc.

I
SoiifTree-vou# (leu liemorrhoidc# T
“ Le “ Kidney Wort” m'a guéri radicale 

vient des hémorrhoïdes qui 
W.C. Kliiio m’avait recoin

b
coulaient. Lo Dr 

W.C. Kliiio m’avait recommandé ce remède. 
G. II. Uorst, Caissier M. Bank, Mycrtown, Fa-

Etes-vous torture pa 
Usine ?

“ Le “ Kidney Wort” m’a guéri lorsqu 
médecins m'avaient condamné et après que 
j’eus souffert pendant trente ans.

El bridge Malcolm, West Bath, Maine-

r le rhum»-

ENECAL
PRENEUR

S FUNEBRES Aux femmes qui wont malade* ?
“ Lo ‘"Kidney Wort” m’a guérie d’une 

maladie dont jo souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usage en disent lo plus grand bien.”

Mde H. Lamoreaux, Ile La Mothe, Vt

Ri vous voulez chasser la maladie 
et jouir d’une bonne santé

Faites usage du

277, HUE WËlililAGT N,
C. Gagné et CieDBS RUES

Dalhousie,
’AWA. la5 mars. 1883

-Fait.» l’ewiai «e i» YAJ.lv 
KIA. <j’«wt I» meilleure pom­
made contre I» chute de, 
cheveux et la Calvitie. Eu 
vente chez C. O. DACIER. 
l'Iiarmaelen. rue hnwte

- glacière
er les corps en 
alia. vil

f Le Purificateur du Sang.(A suivre. )

i:

KIDNEY-WORT

i-.
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MARCHE D’OTlAWft OPPOSITION
LA VIE DU COMMERCE Grande Vente à Sacrifice aeon;

FARINES
Farine forle «le boulangers

par baril........................
Farine extra..................... .
Farine de sarrasin............
Farine d’avoine....»........
Farine de blé-d’inde........

GRAINS

Je vends mes montr s et bijoute­
ries de toute sorte à 25 pour cent 
d’escompte pour argent comptant. 
Chaque article est garanti, et s’il 
n’est pas tel que représenté, la vente 
est nulle.

J’ai une grande variété de joncs 
en or solide.

------DE-------.$ 5 75 à 5 75 
. G 00 à 6 00 
.. 5 50 à 5 75 

.... 5 00 à 5 ‘25 

.... 4 00 à 4 25

Payable d’avance,

POKCEUES, VAISSELLE do
do

fidt. Hebdomanaii

Blé, le minot 
Avoine.... 
Blé-d’inde 
Pois.........

Sarrasin.., 
Orge.
Seigle

1 00 à 1 25 ET VERRERIE5246 à
80 à 1 00 
85 à 90 

.... 1 70 à 2 00
65 à 70 
65 à 70 
70 à 75

H. Nouez,
30, Rue Rideau, porte voisine du 

a London Chop House”
Montres réparées avec soin. Ver­

res de montres, 10 cents.

Tout doit eire verniu au prix coulant afin «le taire place i 
pour le* nouvelle* marchandises du printemps «inl nor 
viennent «l’Europe. LA S0CI1

LÉGUMES 
Patates nouvelles, le minôt
Patates, la poche..................
Navets le paquet....................
Betteraves.......... ...................
Choux, la douzai,ie.............
Œufs.......................................
Pommes, le baril.................. 4
Frambo s* s, le sceau

C. S. SH iW & Cie.,45 AVIS SPECIAUX60 Importateurs directs.00 LE C00oc Ottawa, 21 Janvier 1884Les propriétés de la Diphthérine 
du Dr N. Lacerte sont inapréciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou­
mons.

—J. L. Beaudry, maison de tail­
leur New-York, No. 523, 
Sussex. Pour un habillement de 
première classe, venez au No. 523, 
rue Sussex. Un magmtique assor­
timent de draps, tweeds anglais et 
écossais vient d’être reçu. Une 
visite est sollicitée.

DÉFI — Je parierai £50, qui seront 
données aux institutions de charité.

n’importe quel marchand 
d’Ottawa, que. je puis vendre d’ex­
cellents cigares ù $12.50 le 1,000. 
J’en recevrai 100,000 autres dans 
quelques jours. En attendant, il 
m’en reste encore quelques milles. 
Hâtez-vous d’aller les acheter. Pas 
de humbug.

A la maison d’épargne,
N. A. Sa

La Sprucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente d’au 
cune autre espèce de composée de 
gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en- 
ve'oppe porte la marque de com­
merce

En vente chez H. F. MacCarty et 
G. O. Dacier, Ottawa.

25 50
19

\S\G 00 JULIEN,ALPHONSE!1 1 25
Ottawa et 1sVOLAILLES

Boulets, le couple 
Poules, la pièce..
Canards ...............
Dindes, la pièce... 
Oies........................

70
50 Pompes FunèbresEntrepreneur de60 rue QUESTIC1 25
75

VIANDES
363 Bue DALHOUSIE, Ottawa, LEUR DEFBœuf, les 100 livres

Veau (au quartier) .. 
Mouton do

7 00 à 8 00 
9 00 à 9 00 

6 à 08 Ci-devant, occupé par M. Jos. Senècal.
Les libéraux 

puis quelque t 
contre la pro 
qu’ils y mettent 
leur dernière c. 
sissent pas à r 
ques élections 
s’attendre à les 
front de batailh 
générales.

Quelque tacti 
adoptent, il n’ei 
acquis que leu 
pleinement rep< 
cussion qui s’ 
ment dans la p: 
électeurs.

Les libéraux 
courage qui lei 
d’une meilleure 
dire, il est vrai, 
présentée à M h 
humiliés par l’a 
des principes de 
nale, principes 
des nations à i 
qui, sous tous 
opposés au prof 
rite de la natic 
gnes du siècle 
vivons et inco 
caractère d’un p 
peuple, aujourc 
plus de ces gra 
énonciations de 
portent pas de p;

L’honorable 
proposant M. h 
comme candidat 
la prochaine é 
Prince-Edouard, 
plus compréhen 
pie, surtout lorst 
boxent les assert 
M. Sullivan répo 
à l’accusation qi 
tionale n’avait pi 
l'ile du Prince-E

u Avant l’adog 
tique le comme 
france ; les usii 
ves, les ouvriers 
peine avions nou 
opération dans C. 
languissait. Mail 
des affaires est bi 
sieurs fabriques 
les ouvriers sont 
commerce est flo 
ces avantages, il 
moins cher pour 
régime Mackenz

C’est là, certes, 
loin d’être favors 
libre échangiste, 
bien trompés si 
l’ile du Prince 
laisser échapper 
bre en confiant 
adversaire de la 
tection.

Leur devoir es 
le jeu des libér 
lent pas mettre 
longue série ( 
que la lutte est e 
rain. Examino» 
est leur passé à c 

En 1877-78, 
croire au peuple 
nationale prônée 
leurs est une p 
ils échouent, et h 
du pouvoir.

En 1879, ils fo 
* ment contre le tai 

qualifient de 11 \

8 à 8 0
M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, déaire annoncer au public d’Ottawa 

et de ses environa qu’il a ouvei t un magaain de pompa? funèbres. Toute commande qu’on 
voudra bien lui confier aéra exécutée avec promptitude et aoin. Prix trôa modérée. On 
peut a’adreaaer la nuit comme le jour Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS août à la 
déposition du public. Ornementa et décorations de chambres funéraires fournis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire. U

DIVERS hBeurre, en pain.................
do en sceau................

Fromage...... ......................
Suif brut, la livre.............
Suif fondu.........................
Saindoux............................
Sucre d’érable.................
Miel, la livre.....................
Sirop d’érable, le gallon..

Foin nouveau, la tonne.....
Foin de l’an dernier..........
Paille....................... ............

18 à 20
1E à 16
10 à 14
00 à 00

«avec

108 3 mai—1 an
12 à 12 
10 à 12*

hLA COMPAGNIE DU12 à
1 00

Ü0 à 00 
10 00 à 11 00 
13 00 ù 0 00 
5 00 à 6 0 J tYARD.PEAUX INSPECTÉES

No. I le 100 lbs 
No. *>................. .

____ 7 50 à 7 00
......... 7 00 à 7 50 REGLEMENT DES TERRES

La co" pagnie olfr des terres dans la limite d’un mille (Railway Belt) de chaque 
côté du chemin de 1er, le long de la ligne principale, dans le sud du Manitoba, àMARCHE DE MONTREAL

$3-50 PAR, ACREGRA1WS ET PAPIN S
... $5 25 ù 5 40 
... 4 25 à 5 00 
... 4 25 à 4 35 
... 4 75 à 5 00 
... 5 25 à 5 60 
... 3 2b à 3 48 
... 3 00 à 3 25 
... 2 90 à 3 00 

2 40 à 2 55 
... 2 25 à 2 30 
... 1 75 à 2 00

Supérieure extra.........
Extra superfin ■*...........

“ du printemps ...
Forte (moyenne)........

“ de boulangerie-
Superfine ...................
Fine .............................
Middlings ...................
Forte en sacs de 100 bs.. 
Extra 
Sup.
Forte de blé rougn d’hiver

en poche de 100 lbs.......
Blé rouge d’hiver..............

et plus, avec les conditions qui demandent la culture de ces terres.
Uue uiminution de $1.25 » $3.50 par acre se a faite aux acheteurs qu. 

voudront cultiver: selon le prix payé pour les terres, elle sera accordée à de certaine1 
conditions. La Compagnie offre austi des terres sans conditions d’établissement oi 
Je culture.

LES SECTIONS RESERVEES
le long de la ligne principale, c’est-à-dire les sections impaires et numérotées, dan 
l’espace d’un mille de chemin de 1er, sont maintenant offertes à des conditions avac 
tageuses, aux personnes qui sont prèles à tntreprendre immédiatement leur culture.

DIPI1TJ1ËRINE CONDITIONS DE PAIE' ENT :
Les acheteurs pour-ont payer un sixième comptai!, et la balance en cinq paie­

ments annuels avec ii-térôt à six piur cent par année payable d’avance.
Les personnes qui achèteront des t rres sans la condition de les cuit’ver recevront « 

un acte translatif de propriété, au temps de l’achat, si le \ 'ment es' fait en entier.

2 75 à 2 80 
1 2 à 1 16 
1 10a 1 15 
1 10 à 1 15

AUTi-UlPHTIIERlTlQl’K
“ rouge (lu printemps 

Issues de blé Des paiements peuvent être faits en débentures garantes par les terres concédées,- 
accru. Ces bons peuvent être obtenus sur demande, à la Banque de Montréal, Monl^^ ™Spécifique contre la Diphthérie et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour gnérir la consomp­

tion ou à sa première période, la bron­
chite aiguë et chronique et les rhu
LA DIPHTHERIE VAINCUE 1

Son (gros) 
“ (fin) .

15 50 a 16 00 
18 00 réal, ou à aucune de ses agences

Pour les prix et pour les conditions de la vente on pourra obtenir des informa # 
lions au sujet de la vente des terres, en s'adressant à JOHN MrTAVISll, commissaire 
des terres, à Winnipeg.

GRAINS GK0SS1BRS
Pois le minot de 66 lbs 
Avoine “
Mais «
Seigle “ 56 “ ...

DIVERS

0 92 à 
0 40 à32 “

48 “ 55 à Par ordre du Bureau,56 “ 67* à Aux ravages de cette maladie terrible et 
réputée incurable, on a trouvé un remède 
qui n'a jamais failli. L’expérience de plus 
de dix années de succès constants, et des 
centaines de certificats adressés ù l’inven­
teur par des personnes notables 
de foi attestent l’efficacité viai

(JH A KEEN DRINK WATER,
Secretaire.

70 à
Montréal, 19 février 1884.—6m-5fs

Beurre en tinette.........
üEuls frais la douzaine
Fromage.........................
Pommes le baril...........
Oranges la douzaine.....
Citrons la caisse .........
Miel en gûleau.............
Miel coulé 
Sucre d’érable nouv. la 1b. 0 08 à 
S rop d’érable le gall...
Tabac en rolls la lb...,
PI i mes mêlées “ ...

0 15 à 0 
0 22 â 0 
0 09$ à 0 
0 00 à 7 
0 30 ù 0 
8 00 à 9 
0 15 à 0 
0 10 à 0

VER SOLITAIREet di
un éminent savant allemand a récem­

ment découvert un 11 spécifie certain ” ex­
trait d’une racine, contre le ver solitaire.

Le remède est agréable a prendre et n’af­
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma­
gique sur le Ver Soiittcire qui se détache 
de sa victime <t passe facillement et tout 
entrier, avec la tete, et étant encore en vie.

Un seul médecin s’en est servi dans plus 
de 400 cas, sans qu’il ait manqué me seule 
fois de prod :ire son effet. Succès garanti, 

eon n’txige accun payment avant que lever 
ne soit sorti tout entier. Envoyez un tim­
bre et vous recevrez une circulaire donnant 
les conditions.

HE Y WOOD A €le ,
19 Park Place, New York.

1 juillet 1884

Un
nante de ce remède.

Préparé par le

DR N. LACERTE,
LEVIS, P. Q.la lb

\.... 0 90 ù 1
.... 0 15 à 0
.... 0 12 à 0
.... 0 60 ù 0
.... 0 35 à 0

Prix : 30 cts., la bouteille. En vente 
chez tous les pharmaciens.

EN DEPOT CHEZ Mires pour Enfants

Cages pour Oiseaux

EEZEAR ALAKIE,
71 Rue Bolton, Ottawa.Cire

GRAINS 26 juillet 1884 lit
Avoine............
Sarrazin ........
Fèves ...*.........
Pois................
Blé-d’inde .....

..... 1 10 à 0
... I 50 à I
..... i 60 à 2
..... 1 05 à i
..... 0 90 à I

L'expérience. la persévérence le 
complain el l'énergie.

DOIVENT L’EMPORTERIKOUKK»
Pommes de terre, sac
Choux, douzaine........
Navets, minot...........
Betteraves “ ...........
Carottes, douzaine....
Concombres, la douzaine.. 0 20 à 
Haricots verts, minot 
Petit pois “ **

. 1 00 à C

. 0 30 à Cl

. 0 00 à 1 

. 0 00 à 1 

. 0 40 à 0

T A GRANDE VENTE DE MODES 
JU D’ÈTÉ se continuera pour quelques 
jours seulement, chez E. 6. LAVERDUEE

A. WOODCOCK.
No. 90 Rue RIDEAU.0 S0 à 

0 5!J à E PLUS GRAND ASSORTIMENT DE 
CHAPEAUX NUS A GARNIS eslL

MARCHE DE CHICAGO L'HOMME MODISTE. A.B. MCDONALDBlé 0 8I| à 0 84* 
0 52* à 0 53} 
0 26 à 0 27* 

18 00 à 0 00 
7 32* à 7 52*

Maïs ......
Avoine....
Lard salé 
Saindoux

Blé, mais et avoine en baisse. Lard salé 
sans aflaires. saindoux en baisse.

MARCHÉ AU FOIN

T OT SPÉCIAL DE PARASOLS DOU- 
JU BLÉS se vendant rapidement à $1.50. 

$2.75. Voyet les au numéro

39 Rue Sparks
Je n’ai aucune intention d'abandonner 

les affaires. Avec un assortiment complet de 
modes et ayant l’appui des dames d'Ottawa 
je continuerai mon œuvre quand môme cela 
prendrait dix saisons.

ENCAiNTBUB DE LA REINE
Valeur

IMARCHAND
iSliÉ (

Commission
No, 16 RUE ELGIN CONTRAT DE MALLE

MFoin pressé, la tonne 8 00 à 8 50 
“ en bottes 1ère qualité 8 50 à 9 06 
“ " 2e

11
“ - 6 56 à 7 00 
....... 5 00 à 6 50Paille.

Horaire «le* Chenil us «le Fer

OTTAWA
Pacifique canadien.—Départ pour 

l’Ouest: express 10 45 a m.; express 
1*2 25, 3 45, 10.30, p. m. Pour l’Est: 
train régulier, 8.15, a. in. ; 6.50 p. 
m. ; train rapide, 4 45 p. m.

Atlantique canadien. — Départ 
des Chaudières, 7.45 a. m. 4 35 p. m. 
Le départ de la gare de la rue Elgin 
a lieu 15 minutes plus tard.

i
DÈS soumissions cachetées, adressées 

maître général des Postes, seront reçu 
Ottawa jusqu’à midi, vendredi 29ème jonc 
d'Août 1884, pour le transport des malles, 
de Sa Majesté, pour un contrat devant cou~ 
vrlr une période de quatre années, 3 fois la 
semaine, aller et retour, entre Dunrobin et 
South March, à commencer le 1er jour 
d’Octobre prochain.

Le transport devra se faire à cheval ou 
dans une voiture convcna le, via le Burean 
de poste à Dunrobin en allant et par la route 
directe en retournant. j,

Le départ des malles aura lieu de South 
March, tous les mardis, jeudis et samedis, 
aussitôt que possible après l’arrivé de 1a 
malle d'Ottawa, le trajet à March aller et 

tour devra se faire dans l'espace de 3}
_ Heures.

Des

al
Ion |

I. B. ÎMABERRÎ
EMAUEIK, COURTIER Aux Inventeurs 

J. CoursoUe & Cie.,
Solliciteurs de Brevets d'inventer 

Dessins de Fabrique, Marques 
.le Commerce et de Bois 

Ageucee et Correspenduuts aux Etat*. 
Unie, en Angleterre et en France.

MARCHAND
A

Commission d’hMARIAGE
Ce matin, à la Pointe Gatineau, M. 

Damasse Lafortune conduisait à l’autel 
Dlle Buchariste Posé. Le mariage a été 
célébré par M. le curé Champagne 
L'heureux couple est parti pour un voyage. 

Nos meilleurs souhaits les accompagnent.

Des avis imprimés contenant de plus am­
ples informations au sujet des conditions 
du contrat proposé peuvent être vus, et des 
blancs de soumissions peuvent être obtenus 
en s’adressant aux bureaux de Poste d 
Dunrobin, March, South March, ou au 
reau de poste du soussigné.

T. P. FRENCH,
Inspecteur des postes ^

Agit comme arbitre et commissaire-priseur

Bureaux: RUE SPARKS
( E nfaccjdelPil otel' Russell. )

Oï TA WA.
bu-J. COURSOLLE & Cie„

Chambre Victoria,
Vi»-A-v's e bureau des Brevets,!* 

OTTAWA, Owî,NAISSANCE
A Mount Sherwood,

J. N. Rattey, une fille,
Bureau de l’Inspe 

des Postes, Ottawa. 
26 Juillet 1884 iB. P.—Belle 68. 

24 Pév 1883
le 2 août, Madame

EXACTEMENT LE MÊME

Chaque fois. Tous ceux qui oui 
employé ou vendu l’extirpateui 
des cors sans douleur de Putnan 
disent que c’est le seul remède ve­
ritable contre les cors. C Thomp­
son, de Ttlsonburg, écrit: 1 L’ei- 
tirpateur des cors d; Putnam a 
toujours donné satisfaction. Pou 
vez-vous douter du témoignage de 
ceux qui l’ont employé. Essayez- 
le aujourd’hui. Le seul remède 
sûr et sans douleur pour l'extirpa­
tion des cors est le “ Putnam’s 
Painless Corn Extractor.” Défiez- 
vous des contrefaçons. Poison et 
Cie, propriétaires, Kingston.

SERVICE TELEGRAPHIQUE
UNE SÉANCE TUMULTUEUSE

Paris, 4—La séance d’ouverture 
du Congrès des deux Chambres qui 
s’est assemblé à Versaille, aujour­
d’hui, pour élaborer un projet de 
révision de la Constitution a été 
tumultueuse et s’est dissoute au 
milieu d’un désordre général, après 
des débats orageux et très mouve­
mentés. M. Leroyer a proposé l’a 
doption des ordres permanents de 
l’Assemblée de 1871. Cette propo­
sition a été acceptée.

M. Jules Ferry est ensuite monté 
à la tribune pour présenter et déve­
lopper un projet de révision. MM. 
Ai.drieux et autres se sont levés 
aussitôt et ont protesté en déclarant 
que M. Ferry était hors d’ordre ; iis 
prétendirent qu'oil devait d’abord 
procéder à l’élection des bureaux.

Lorsque M. Andneux est monté 
à la tribune, les députés se formè­
rent en demi cercle autour de lui 
et il s’ensuivit une scène de désor­
dre indescriptible. Le président 
déclara alors la séance suspendue.

RAPPELEZ-VOUS QUE
le tournoi des pompiers et jeux de 
toutes sortes pour venir en aide au 
fonds de secours des pompiers au­
ront lieu au parc Lansdowne, 
lundi, 11 courant Admission 25 
cents. E ifants 10 cents. Voitures, 
50 cents.

Résumé Télégraphique

.'CARTA DA

Le gouverneur-général est at­
tendu à Québec vers la fin de la 
semaine.

Les rails sont maintenant posés 
sur le chemin du Pacifique jusqu’à 
44 milles à l’ouest de la jonction 
de Sunbury.

11 est probable qu’on commen 
cera dans le cours de ce mois la 
construction d’une jetée sur le lac 
Mégantic.

Au couvent des Ursulines de 
Québec a eu lieu, vendredi, l’élec­
tion triennale. La mère Saint- 
Georges, née Van Felson, a été 
réélue supérieure et la mère Saint 
Cathérine, née Tims, été élue 
directrice.

Les ours sont, dit on, très nom 
breux dans le district de la Rivière- 
au-Pin, à environ vingt-cinq milles 
de Québec.

Le capitaine B. Trudel. de la 
police du port de Québec, est dan­
gereusement malade. On lui a 
administré les derniers sacrements, 
hier.

IÆ <»KANI> NAPOIÆON

Ce noble guerrier n’est plus, mais 
sa mémoire restera toujours chère 
dans le cœur des descendants de la 
vieille France ; et de fait toutes les 
nations rendent hommage au génie 
du grand conquérant.

Les Français sont connus pojir 
leur générosité et leur esprit cne- 
valeresque, mais ils tienent à leurs 
droits et savent rendre justice à 
tous.

Ils sont aussi sages et prudents 
comme ils Vont prouvé, ici mêmé 
dans Ottawa, Hull et les districts 
environnants, en se rendant en 
foule compacte au magasin de 10 
cents et 81.00 de Harper, où ils peu­
vent avoir un choix sur un lot de 
3,000 articles variés, utiles et d’or­
nements pour 81,00, ou sur vingt 
mille articles à dix et vingt-cinq 
cents chaque.

Venez nous faire une visite, 137 
et 137^, rue Sparks, poste fameux 
autrefois occupé par Flanagan, et 
maintenant par
1>, A. HARPER, «le Montreal, 

Proprietaire.

i-

ElîKOPE

On annonce la mort du roi de 
VAnnam ; il était depuis longtemps 
malade.

Afin d’éviter les dangers d’un 
voyage par chemin de fer? le Gzar 
se rendra par eau à Skieoniwoe, 
Prusse.

Lord Claud Hamilton est à la 
veille de partir pour un voyage en 
Amérique.

La police a expulsé cinq mar 
chauds juifs qui résidaient à Saint 
Pétetsbourg sans permis.

Les autorités militaires anglaises 
doivent établir un service de pi­
geons-voyageurs.

Le Standard considère trop légère 
la sentencè portée contre les dyna- 
mitards et demande qu’on sou­
mette ceux-ci de temps à autre à la 
peine du fouet, que le gouverne 
ment devrait légaliser.

On constate dans tout le dépar­
tement une diminution sensible 
des cas de choléra. Le conseil mu­
nicipal de Marseilles a décidé d'éle­
ver, sur une des places principales 
de la ville, un monument en corn 
mémoration du noble dévouement 
des médecins et des sœurs de charité 
qui ont été victimes de l’épidémie. 
Une des rues de la ville portera le 
nom du Dr Patras qui est mort.

11 y areu sept décès cholériques 
dans le département de l’Ardèche.

COUR DE POLICE
(Présidence des éckevins John Heney et 

Desjardins)
Ottawa. 5 août 1884.

EJ. Wright, accusé d'irresse, est con­
damné à $3 d’amende et $2 de frais ou 15 
jours de pr"

John Lar, accusé d’ivresse et causant 
du désordre sur la rue Dalhousie, à 10 hrs 
du soir, est condamné à $5 d’amende et $2 
de frais ou trois semaines de prison aux 
travaux forcés.

John Dankin, accusé d’avoir maltraité 
sa femme, est condamné à une semaine de 
de prison aax travaux forcés.

ary Ann Deault, accusée d’avoir in­
sulté un nomme Lacelle sur la rue Water, 
le 30 juillet dernier, est condamné à $5 
(l’amende et $2 de frais ou trois semaines 
de prison aux travaux forcés.

Mary Ann Deault, accusée de nouveau 
d’avoir causé du désordre, sur la rue 
Water, est condamné $20 d’amende et $2 
de frais ou trois semaines de prison aux 
travaux forcés.

Un jeune homme pour avoir exposé sa 
personne sur la rue Sparks, est condamné 
à $5 d’amende et $2 de frais 
de prison.

George McGrury, accusé d’assaut et bat­
terie sur un fermier, au marché de la haute- 
ville, est acquitté faute de preuves.

Un ex-échevin, accusé d’avoir refusé de 
paver les ga# es ù un de ses employés, est 
acquitté faute de preuves.

ou huit jours

Grande Réduction
sur toutes mes

KIDNEY WORT

MARCBAIBim C’est un composé purement vé 
gêtal de certaines racines médici 
miles, de feuilles et fruits qui sont 
connus depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’antre» remèdes, agissant directe­
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com­
binés avec les précédents.

Il est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
efficace pour donner la santé aux 
malades. On po irrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New-York et l’Ohio.

Les louanges que l’on en fait 
dans le Vermont, sa première patrie 
ne sont pas surpassées par celles 
que l’on entend dans le Texas et le 
Minesota.

Je vendu an detail le prix 
tin gros

3W Venez voir mes prix avant d'a­
cheter.

ARGENT COMPTANT.

Oscar McDONELL
EPICIER,

101 RUE RIDEAU.
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